(a colombe et le lic

Fewmme, cette colombe au col roce et mouvant,
Que ta bouche entrouverte baice,
Ne lavait pag centie humecter ¢ couvent

Son bec léger qui vibre daice.

Elle navait jamaic regu de toi tout bags
(e¢ nome émuc que tu lui donnecg,
Ni jamaic de tee doigte, a [heure dec repac,

Vu pleavoir dec graines ¢i bonnes.

Elle navait jamaic centi ton coeur frémir
Au vivant toucher de con aile,
Ni cec plumes trembler cous ton jeune coupir,

Ni tee larmee rouler cur elle.



Tu & lniccaic languir captive dang [ogier,
Et vainement dun canglot tendre,
Dun canglot cuppliant elle enflait con gocier :

Tu ne daignaic jamaic [entendre.

Jamais lec fleurs du vace oi réve le printempe
MNe furent ¢i bien arrocées ;
Jamais, cur le lic pur et grave, ¢i longtemps

Te¢ lévrec ne cétaient pogéec.

Quel ancien couvenir ou quel récent amour,
Quel berceau, femme, ou quelle tombe,
A Fait naitre en ton coeur ce cupréme retour

Vere ton it et vere ta colombe ?
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